 IUP GEII d'Amiens
2008-2009
M2-C.C.I-



	TD N° 2 : Quantification & Codage Entropique


Exercice N°1
Soit l’image y :
    46    45    77   109

    35    33    68   108

    34    48    78   103

    54    75    90    94

On considère le modèle AR 2D suivant :

y(m,n) = 0.6877*y(m-1,n) + 0.7312*y(m,n-1) – 0.5317*y(m-1,n-1)+e(m,n).

l’erreur de prédiction

er :

  0         0         0         0
  0    0.9197   14.8440   24.2600
  0   19.0546   13.6849    7.8504

0   20.5834    7.0410   -1.1685
On souhaite compresser cette image on considérant le schéma de compression prédictive II

Considérer une quantification scalaire uniforme de débit R.

Réaliser le codeur et le décodeur pour différentes valeurs de R, et calculer les taux de compressions obtenus.

Exercice 2 : Quantification 

On considère une variable aléatoire Laplacienne X, de densité (  : 
[image: image1.wmf]Â

®

Â

 définie par :
[image: image2.png]) =2e,




( étant un réel positif quelconque. On souhaite quantifier cette variable aléatoire sur R = log2(M) bits. Pour cela, on choisit un pas de quantification (, et on définit xm=m(, m=0...M-1. Le quantificateur est alors défini par :

[image: image3.png]Qm:{v/m Si2 € [tmtma], m=0,..M -2
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1. Monter  que pour tout m, le ym explicitement en fonction de ( et (.

2. Montrer que dans la limite « haute résolution » ou « haut débit » (*(<<1, on retrouve le quantificateur uniforme :

[image: image4.png]Ym = (m+1/2)A

v = (M 1A+ 1A




Exercice  3 : Compression d’une image binaire (document, cadastre) par RLE
Soit l’image binaire « cadastre.tif ». Elle est de taille 1103x816 et contient 4% de pixels noirs (donc de 0).  On inversera l’image pour avoir une majorité de 0 (96%).

1.
Montrer que la quantité d’information est de 0.24 bit/pixels

3.
Ecrire un codage de type RLE (voir ci-dessous) et l’appliquer : on utilisera des codes de longueur fixe pour les zéros adaptés à la taille de l’image et/ou à taille typique d’une séquence de zéros consécutifs, on écrira donc une fonction qui calcule les longueurs des séquences de zéros. L’image est vue comme un « vecteur » de 0/1. On pourra comparer différents types de balayage (ligne par ligne, colonne par colonne, par bloc de taille 16X16).

[image: image5.png]



Rappel sur le principe RLE:
Message :

M=‘00000000100000000011000000000000’

Code :RLE(M)=‘01000,1,01001,1,1,01100’

Les signes ‘,’ sont virtuels

Les 0 sont là comme séparateurs

Une suite de 75 ‘0’ sera codée sur 20 bits: 

centzéro=‘01111 01111 01111 01111 01111’
Exercice 4:

On considère un message composé des symboles a1, a2, a3 et a4 :



pi 
code0
      code1
       code2


a1
0.49
     00
             1
               1


a2
0.25
     01
           01
             01


a3
0.25
    10
         010
           000


a4
0.01
    11
         001
           001


H
1.57bits

On se propose d’étudier les performances des trois codes code0, code1, et code2.

1. Si H est l’entropie calculer la redondance R de chacun des trois codes. Que peut on en déduire

2. Peut on utiliser l’un des codes proposés pour coder le message suivant, si oui utiliser le meilleur code (selon vous) pour coder ce message, sinon proposer un code dont la redondance serait égale à la redondance du meilleur code.
Message : a1a3a2a1a2a4a4a2a1a1a2a2a1a1a3a1a1a2a3a1
3. Calculer le nombre de bit moyen par symbole et donner la longueur du code obtenu

4. Pour coder le même message utiliser cette fois-ci le code de Huffman, calculer la longueur du code obtenu. Conclure
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